02  LES TROIS
un bavre 'dans des wers fi  dangeresfes |
Sdioit femettre doublement dans le danger de
terir; que quand méme on anroit le bonhear
de wne pas ¢ bosier fur les rochers qui fe tron-
Cent prés des cotes les plus fasues de ces pa-
rages ,on n'échaperoit pas une autre fois a la
fareur des glaces que les marces$S les Con-
ranstrés rapides y fevtent. Sans parler de
pinfienrs antres accidens.  On ajoutoit, pour
faire fentir Pinconvenient qu’il y auroit 3
mouiller ; que Pair devenu trés froid mena-
goit dune violente gelée , qu’il valloit done
mieux tenir la mer, que de [e jetter dansun
muuvais bavre, pour boucher une woie dean,
& conrir le rifgue &y érre enfermétous I byver,
Beft declara g#'sl regardois ce promt re~
2our en Angleterve comme bontenx; que pour

Ini il aimort mienx s'expofer & tour , &'c.
Pai, ajouta t-il , dans mon Vasflean une
Chaloupe de cinqtonneanx en fagor. Elle a éré
deflinle pour cemx qui dorvemt -byvermer.
Fofre de la monter & (de m'en fervir, fiPor
vent 5 fe verrai 'il y & moien de franchir le
peril des glaces, 8.

Cette refolution étoit veritable& fincere,
quoi qu’il vit bien que la pl@part de fes gens
' aimeroient mieux cherctierun abri dans le def
fein de s’enjretournér enfuite,mais il-fe flatoit
de pouvoir gagner une partie de fon Equi-
page. Il jugeoit donc & propos de courir
Te long dela Cote, pour voirfi quelques uns
de nos Vaiffeaux mal traités des glaces dans
la derniere tempété p’auroient pas- effecti-
verent cherchéun abri au premier havre
pour f¢ raftaichir & pour fe’donneriera-
doub pltor, quede commertre encore une
fois leur falut aux glaces: C’étoitd’ail'lgurs
' ans



